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	Candidature pour l’inscription sur la Liste représentative en 2009 (référence n° 00204)

	A.
	État(s) partie(s) : Chine

	B.
	Nom de l’élément : La tradition épique de Gesar 

	C.
	Communauté(s), groupe(s) ou, le cas échéant, individu(s) concerné(s) :

Communautés ethniques tibétaine, mongole et tu dans sept provinces et régions autonomes de Chine, à savoir les Régions autonomes du Tibet et de Mongolie intérieure, les Province du Qinghai, du Gansu, du Sichuan et du Yunnan et la Région autonome ouïgoure du Xinjiang. 

Les chanteurs et conteurs de Gesar comme Bsam-grub, Gyu-sman et Jimbajamsu sont représentatifs du groupe

	D.
	Brève description textuelle de l’élément proposé : 

L’épopée Gesar relate les faits et gestes d’un héros antique, le Roi Gesar, envoyé sur terre par le Ciel pour vaincre des monstres destructeurs, faire chuter les puissants et aider les faibles tout en rassemblant des tribus désunies. Depuis des générations, les chanteurs et bardes qui présentent le grand récit oral alternant les passages en prose et en vers sont capables de comprendre le savoir traditionnel concernant l’histoire, la société, la religion, la coutume, la morale et la culture. Épopée la plus longue du monde, le Gesar constitue une source unique de diversité culturelle autochtone et témoigne d’une créativité aussi dynamique que durable.


	1.
	Identification de l’élément

	1.a.
	Nom de l’élément : La tradition épique de Gesar

	1.b.
	Autre(s) nom(s) de l’élément, le cas échéant :
Dans la tradition mongole, le Gesar est appelé « Geser », et pour des raisons de commodité, nous avons retenu ici l’appellation « Gesar ».

	1.c.
	Identification de la ou des communauté(s), du(des) groupe(s) ou, le cas échéant, de l’(des)individu(s) concerné(s) et de leur localisation :

Communautés ethniques tibétaine, mongole et tu de sept provinces et régions autonomes de Chine, à savoir les Région autonomes du Tibet et de Mongolie intérieure, les Province du Qinghai, du Gansu, du Sichuan et du Yunnan et la Région autonome ouïgoure du Xinjiang.

	1.d.
	Situation géographique et étendue de l’élément :
Le présent élément (Gesar) est observé essentiellement sur le Plateau du Qinghai-Tibet, dans l’ouest de la Chine, et dans les régions à peuplement nomade du Plateau de Mongolie chinoise septentrionale, situés entre 30° et 73° de longitude est et 27° et 40° de latitude nord, soit dans une zone s’étendant sur 2700 kilomètres de long d’est en ouest et 1400 kilomètres de large du nord au sud, représentant une superficie totale d’environ deux millions et demi de kilomètres carrés et comprenant les zones agricoles et pastorales du plateau de Mongolie chinoise septentrionale, le  Plateau d’Ali, la vallée du fleuve Yarlung Tsangpo, les prairies du Nord-Tibet, la région montagneuse du Hengduan, les montagnes du Gnyan-chen-thang-la, le cours supérieur du fleuve Yangtze et la source du Fleuve jaune, et le versant nord de l’Himalaya. En dehors des vastes zones dans lesquelles il est présent en Chine même, on constate que le Gesar intéresse également des territoires situés loin au-delà de la frontière des États-nations. Il est en effet présent jusque dans la région barti du Pakistan, au Népal, au Bhoutan, au Ladhak indien, en Mongolie et chez les Kalmouks et les Bouriates de Russie.

	1.e.
	Domaine(s) représenté(s) par l’élément :

Tradition orale: les chants de l’épopée Gesar sont généralement composés et exécutés par des chanteurs et bardes spécialisés utilisant un langage poétique commun dans tous les genres oraux, et ils constituent un genre majeur et profondément expressif relevant de la tradition orale. La tradition épique Gesar a intégré d’autres genres folkloriques comme le mythe, la légende, le conte, la ballade, le proverbe, etc., et sa représentation en public est étroitement liée à des rituels traditionnels et des festivals populaires.

	2.
	Description de l’élément (cf. critère  R.1) :

	
	L’épopée Gesar raconte les faits et gestes sacrés de son héros, le Roi Gesar, tout en faisant appel à une vaste gamme de genres oraux, ancrés dans des centaines de mythes, légendes, contes populaires, ballades et proverbes formant le cadre narratif, comme « un enfilement de perles » du « cycle épique Gesar », qui témoigne du caractère monumental et de la vitalité remarquable des arts oraux. Le manuscrit le plus ancien que nous ayons retrouvé à ce jour porte sur « La bataille entre les royaumes de Vjang et Gling » et date du XIVe siècle, tandis que la version mongole la plus ancienne sur estampe intitulée « Geser Khan, Seigneur et gardien des dix points cardinaux », a été publiée à Beijing en 1716. On compte aujourd’hui plus de 120 chants différents répertoriés. Compte non tenu des textes en prose, les parties en vers représentent à elles seules un total de plus d’un million de vers, sans compter les différentes variantes, ce qui indique que l’épopée orale vivante continue à prendre de l’ampleur.
En tant que créateurs et héritiers du chant héroïque, les chanteurs et conteurs tibétains sont classés traditionnellement de plusieurs façons, selon la manière dont ils apprennent et maîtrisent l’épopée [voir Tableau 1. en Annex (f-1)] [disponible pour consultation auprès du secrétariat de l’UNESCO]. Dans leurs performances orales, ils utilisent un genre flexible de bcad-lhug-spel-ma, à savoir le ‘prosimètre’, alliant une prose concise à des vers lyriques et à plus de 80 mélodies adaptées aux différents contextes. Ils emploient souvent diverses techniques comprenant gestes, expressions faciales, postures et effets sonores verbaux enrichissant leur art choral. Parmi les accessoires notables qu’ils utilisent figurent le chapeau, le miroir en bronze et le costume conçus de façons particulières pour symboliser la cosmologie et l’esthétique traditionnelles. Cependant, dans la tradition mongole, le chant épique est transmis professionnellement de maître à élève. Les performances ont généralement un accompagnement musical assuré par des instruments à cordes tels que le « violon à tête de cheval » (morin khuur) et le « violon à pique à quatre cordes » (hugur). Les deux principaux styles de chant, « le chant mélodique improvisé » (holboga) et la « fabulation musicale », (bensen ulger) sont combinés à des récits oraux qui se caractérisent essentiellement par un chant accompagné le cas échéant de sons profonds, amples et mélodieux. 

Les représentations de l’épopée Gesar jouent un rôle important dans les rites de passage, les cérémonies des festivals et les rites religieux au sein des communautés concernées [voir Tableau 2. dans l’Appendice (f-2)] [disponible pour consultation auprès du secrétariat de l’UNESCO]. Par exemple, à la naissance d’un enfant, des passages sur le Roi Gesar descendant sur terre sont chantés. L’épopée reflète également la religion Bon originaire du Tibet, en ce qui concerne les croyances, les rites, la théologie, la divination, etc. De plus, les chants épiques sont généralement accompagnés eux-mêmes de pratiques ritualisées particulières, par exemple d’offrandes de fumée, de scènes de méditation et de possession. L’épopée constitue donc non seulement le principal moyen de communication avec le héros, les dieux, les ancêtres et les membres de la société, mais aussi le principal divertissement à la disposition des communautés rurales [voir Tableau 2. dans l’Annexe(f-2)] [disponible pour consultation auprès du secrétariat de l’UNESCO]. 
Les artistes épiques jouent le rôle d’éducateurs traditionnels qui, par leurs récits, permettent  aux gens de comprendre la généalogie et l’histoire, l’astronomie et la géographie, la zoologie et la botanique, les arts et l’artisanat, la médecine et les soins. Des récits concrets portant sur les origines de la nature et de l’univers sont incorporés à de nombreux épisodes appelés « odes », comme l’Ode à la montagne, l’Ode à l’épée, etc., révélant que l’épopée proprement dite constitue un processus de savoir fondé sur l’expérience et adapté à leur environnement, leur interaction avec la nature, l’univers et l’histoire. Comme le dit un proverbe tibétain, « Chacun a sur les lèvres un chant du Roi Gesar ». C’est une source d’inspiration constante pour d’autres formes d’art, notamment des formes d’art traditionnelles telles que la peinture Thangka, l’opéra tibétain et les danses masques Cham, ainsi que les arts contemporains, ce qui donne à la population et aux jeunes générations un sentiment d’identité culturelle et de continuité historique, tandis que le patrimoine culturel commun aux diverses générations constitue en fait pour le grand public une sorte d’encyclopédie absolument exhaustive.


	3.
	Contribution à la visibilité et à la prise de conscience, et encouragement au dialogue (cf. critère R.2) :

	
	Du fait de la tendance qu’ont eue les autorités chinoises à promouvoir le PCI au niveau national, les communautés locales ont pris progressivement conscience de la  responsabilité qui leur incombe en ce qui concerne la préservation de la tradition épique Gesar. Cependant, les érudits ou les élites des régions d’origine n’ont guère attaché d’importance au Gesar, qui est enraciné dans le peuple même; en attendant, les chanteurs et conteurs épiques, qui vivent dans une certaine mesure en marge de la société, ont encore un statut social peu élevé, ce qui fait que dans l’ensemble, la société ne reconnaît pas suffisamment leur rôle indispensable dans la transmission du PCI en tant qu’héritiers vitaux, ni la créativité culturelle et les souvenirs historiques qu’exprime la représentation de l’épopée. L’objectif initial de la proposition d’inscription est de rétablir la reconnaissance critique de la représentation épique et de la tradition orale en général à la fois dans le cadre conceptuel des élites et auprès des membres des communautés locales, et de les aider à redécouvrir que le Gesar fait partie de leur patrimoine culturel commun, mais aussi de promouvoir la dignité culturelle et le statut social des détenteurs traditionnels du Gesar, de mieux faire comprendre l’importance d’une tradition épique vivante, et d’encourager le public à participer activement à la sauvegarde de son propre PCI et à l’apprécier à sa juste valeur. 
Depuis les années 50, la Chine n’épargne aucun effort pour étudier, recueillir, compiler et sauvegarder la tradition épique Gesar. Le public a cependant accordé une attention insuffisante à la créativité du Gesar faute de pouvoir profiter des résultats des mesures de conservation et de préservation, ce qui n’a guère aidé à  le faire reconnaître et apprécier par l’ensemble de la société. La proposition d’inscription aidera à susciter une prise de conscience, en particulier chez les jeunes générations des 56 groupes ethniques, de l’importance du patrimoine orale et de la nécessité de le sauvegarder. De plus, il s’agit également d’un effort crucial pour parvenir réellement à renforcer le sentiment de confiance dans leur propre culture des simples citoyens au sein des minorités ethniques concernées, de rapprocher les membres des différents groupes culturels et d’encourager un dialogue sur un pied d’égalité entre les différentes civilisations. 
En dehors des communautés tibétaine, mongole et tu, le Gesar est vivant au sein de groupes ethniques voisins aussi divers culturellement que les Yugur, Monba, Lhoba, Nahki, Purmi et Bai vivant en Chine, mais on peut également observer à quel point il est répandu au-delà des frontières des États-nations. Il est présent depuis longtemps entre le Népal, le Bhoutan, l’Inde, le Pakistan, la Mongolie, jusque chez les Kalmouks et les Bouriates de Russie, et il s’est avéré être un rare trésor culturel de la Chine et du PCI commun à l’humanité tout entière. Bien que l’élément qui nous intéresse ait attiré depuis le 18ème siècle l’attention des spécialistes occidentaux des études tibétaines, le Gesar a fait l’objet de beaucoup moins de travaux de recherche que d’autres épopées célèbres. Cela tient notamment au fait que dans l’ensemble, le Gesar et ses créations orales n’ont pas été compris dans ces milieux. L’inscription de l’élément à la liste aura non seulement pour effet de révéler son importance virtuelle dans l’ensemble des sociétés du monde entier, mais il permettra également aux spécialistes étrangers de procéder à des interprétations plus perspicaces de la plus longue épopée dans des perspectives nationales diverses. De plus, la grande influence et la puissance expressive de l’épopée Gesar tiennent au contact crucial de traditions localisées, ce qui semble se prêter idéalement à une communication interculturelle plus active entre des communautés et des groupes différents, tant en Chine qu’à l’extérieur. L’inscription aiderait à jeter un pont entre diverses cultures, faciliterait leur compréhension mutuelle et encouragerait le dialogue entre elles, et par là-même une réflexion sur la créativité culturelle mondiale, au service du principe du patrimoine commun de l’humanité.

	4.
	Mesures de sauvegarde (cf. critère R.3)

	4.a.
	Efforts en cours et récents pour sauvegarder l’élément :

Les mesures récentes de sauvegarde de la tradition épique Gesar ont été essentiellement les suivantes:

· des organes de sauvegarde, notamment une commission de direction, un comité d’experts et un centre national ont été créés. Le Groupe national de direction des recherches sur le Gesar/Geser, créé en 1980, est chargé depuis plus de 28 ans de diriger et de coordonner les travaux pertinents à l’échelon national, en collaboration avec des institutions subalternes dans les préfectures et provinces autonomes concernées. 

· grâce au parrainage de représentations publiques de l’épopée, à la désignation de représentants –« maîtres chanteurs » - parmi les artistes ainsi qu’à une aide financière et à l’enregistrement et à la documentation de performances orales d’héritiers renommés de la tradition du Gesar, les chanteurs épiques ont été encouragés à transmettre leurs compétences et techniques spécialisées aux jeunes générations.

· une série d’activités sur le thème de la promotion de la tradition épique Gesar ont été organisées successivement, notamment une enquête sur place effectuée dans le pays natal du Roi Gesar (Sichuan), une conférence internationale sur les études relatives à l’épopée Gesar (Qinghai), la Semaine artistique du Gesar (Tibet), la Conférence commémorative ainsi que la soirée de gala destinées à marquer le 1000ème anniversaire de la naissance de l’épopée du Roi Gesar, en association avec l’UNESCO.

· les installations publiques pour des conférences, des activités de formation et des exercices pratiques ont été renforcées : monuments en l’honneur du Gesar, centres culturels, tournées de troupes, maisons de conteurs, villages pour la représentation de l’épopée Gesar, et des réserves d’écosystème culturel Gesar ont été aménagées au sein de communautés locales. 

· quatre études sur le terrain ont été entreprises en vue de l’identification à long terme, de la préservation et de l’étude approfondie des représentations publiques de l’épopée dans le cadre de son écosystème culturel créé au Qinghai, au Sichuan, en Mongolie intérieure et au Gansu.

· des histoires sur la vie privée des artistes épiques sont répertoriées: sur la base d’une étude ciblée sur le terrain réalisée entre les années 80 et 90 sur 25 chanteurs épiques renommés, la monographie « Chanteurs populaires inspirés: Étude sur les artistes du Gesar » a été publiée en 1995. Une autre étude générale sur plus de 30 chanteurs épiques a été réalisée entre 2005 et 2007.

· la tradition épique a été diffusée par les médias, par exemple par un film documentaire vidéo en 30 parties qui a été tourné en 2001. Un autre film vidéo, « Le Plateau infini » en 6 parties et portant sur le même thème a été tourné en 2002; trois colonnes spéciales d’un site web visant à promouvoir les travaux sur la tradition et la recherche ont été mises à jour en ligne.

	4.b.
	Mesures de sauvegarde proposées :
Des mesures de sauvegarde portant sur une période de neuf ans (2009-2018) et dans le cadre desquelles 6 solutions principales seront apportées doivent être prises sous la forme de plans d’action à long terme visant en priorité à maintenir la continuité de représentations épiques vivantes au sein de l’écosystème culturel.
2009-2018: Créer « Neuf réserves d’écosystèmes culturel pour sauvegarder la tradition épique Gesar » parmi les communautés ethniques concernées, tandis que de sérieux efforts à long terme seront déployés sans relâche pour définir un modèle de sauvegarde afin d’assurer, dans le cadre de l’habitat culturel, l’ensemble des processus dont dépend cette tradition. 

2010-2013: Six écoles de formation chargées de transmettre aux jeunes générations l’art de la représentation publique de la tradition épique seront créées au sein de communautés chez lesquelles la tradition est menacée de disparaître. Le facteur humain jouant un rôle capital dans la préservation de l’ancienne tradition épique, nous apporterons un appui considérable aux artistes âgés, ainsi que des aides financières aux jeunes désireux d’apprendre l’art du chant et du conte auprès de leurs ainés, pour assurer la pérennité et la vigueur de la tradition. 

2014-2016: Des fonds spéciaux seront alloués pour aménager dans les centres des principales communautés 12 espaces culturels pour des représentations publiques de l’épopée, notamment des « maisons de conteurs » (traditionnelles chez les Mongols) et organiser des « courses de chevaux à caractère épique » (festivals épiques saisonniers chez les Tibétains). En même temps, des « troupes itinérantes d’artistes épiques » seront constituées dans les régions pastorales difficiles d’accès, pour que les artistes disposent d’un espace culturel plus vaste pour montrer leur talent et pour permettre à la tradition vivace des représentations épiques puisse se poursuivre de manière ininterrompue.

2009-2018: Renforcer les études sur le terrain pour mettre au point un modèle de sauvegarde et de recherche sur tous les aspects de la revitalisation de la tradition orale épique. Sur la base des pratiques en cours dans le cadre de 4 études sur le terrain entreprises ces dernières années, il est crucial de mettre en place un réseau de travaux sur le terrain suffisamment vaste pour couvrir les zones où la tradition épique est vivante.

2013-2018: Faire avancer les études sur l’épopée en Chine comme à l’extérieur. Nous nous emploierons simultanément à créer les « Archives nationales des études sur l’épopée Gesar » et la « Base de données numériques sur la tradition épique Gesar » de façon à garantir l’accès à ces témoignages concrets fiables si utiles pour assurer la restauration de la tradition épique, et la faire connaître au public tout en lui permettant d’y accéder. 

2009-2018: Promouvoir le dialogue interculturel et créer des conditions favorables à l’éclosion d’une nouvelle génération de jeunes artistes de la tradition orale, un « Festival international des arts en l’honneur de l’épopée Gesar » dans le cadre des cérémonies traditionnelles actuelles organisées tous les trois ans, chaque fois dans l’une des sept provinces et régions autonomes, afin de contribuer à l’échange horizontal entre artistes de cette région occidentale de la Chine et leurs homologues des pays voisins.

Pour pouvoir prendre les mesures de sauvegarde proposées ci-dessus, un budget total de 50 millions de Yuan RMB sera nécessaire.

	4.c.
	Engagements des États et communautés, des groupes ou des individus concernés :
Les autorités chinoises à tous les niveaux concernés honoreront toutes leurs obligations et responsabilités et respecteront également toutes les réglementations figurant dans la Convention. Elles sont disposées à faire le nécessaire pour assurer la sauvegarde du présent élément dont l’inscription est proposée. Le ministère de la Culture de la Chine, Académie chinoise de sciences sociales et des organisations apparentées ainsi que les autorités locales collaboreront avec le Principal groupe de recherche sur le Gesar pour exécuter progressivement tous les plans d’action proposés. Les autorités à tous les niveaux partageront la responsabilité du financement de toutes les mesures de sauvegarde citées plus haut. 

Les organismes de sauvegarde connexes, les chanteurs épiques et les groupes ethniques concernés sont parvenus dans l’ensemble à un consensus sur les propositions de soumission et de sauvegarde. Ils sont tous disposés à se consacrer à la mise en œuvre des plans d’action et à faire le nécessaire pour promouvoir, transmettre et revitaliser l’expression orale du Gesar.
Les héritiers représentatifs de l’épopée Gesar se sont engagés à coopérer activement avec les gouvernements et les communautés concernées pour participer à de  futurs projets lies à des mesures de sauvegarde.


	5.
	Participation et consentement de la communauté (cf. critère R.4)

	5.a.
	Participation des communautés, groupes et individus :
Pour la proposition d’inscription, de larges consultations ont a engagé avec les peuples ethniques, les chanteurs et conteurs épiques, les services officiels compétents ainsi que des spécialistes locaux, notamment des experts nationaux et internationaux chargés d’assurer la sauvegarde de la tradition épique Gesar dans le cadre de la participation, de l’intervention et de la gestion actives des communautés, groupes et particuliers concernés:

Chanteurs et conteurs épiques:

Artistes d’ethnie tibétaine: Bsam Grub, Gyu-Sman, Ngagri, Ba-‘ga, Tshe-ring wangdus, rdo-red, Sri-thar-rdo-rje et Grub-rgyal. 

Artistes d’ethnie mongole: Jimbajamsu, Lobsang et d’autres.

Communautés locales:

Tibet: Nagchu, Chamdo et Ngari.

Mongolie intérieure: Bagarin baragun, Jaruud hushigu et Chahar hushigu.

Qinghai: Mgolog, Yulshul, Mtsho-lho, Rma-lho, Mtsho-byang, Haixi et Haidong.

Gansu: Kan-lho et Dpa-ris.

Yunnan: Bde-chen.

Xinjiang: Bortal and Bayingol. 

Experts et spécialistes de la tradition orale épique:

Tibet: Thsedwang Vgyur Med, Blo-bzang-don-ldan, 

Province du Qinghai: Gcod-pa-don-‘grub, Nor-sde

Mongolie intérieure: Gereljab, Gereltu, Choireljab

Xinjiang: Lo Zhorigtu, 

Gansu: Üniulaan, Rgyal-mtshan Dorje, Wang Xingxian

Sichuan: Thub-bstan-nyi-ma, 

Beijing: Jam-dpal rgya-mstho, Chimeddorji, Yang Enhong, Chao Gejin, Norbu wangdan, Brtson-vgrus-rgya-mtsho, Rta-mgrain-mtsho, Üljei, Tshering Dorje. 

Institutions locales et nationales spécialisées:

Institut de littérature ethnique de l’Académie chinoise des sciences sociales; Section des études sur le Geser du Service des textes anciens de la Commission des affaires ethniques de Mongolie intérieure; Institut d’études sur le Gesar de la Province du Qinghai; Services des principaux groupes de recherche sur l’épopée Gesar de la Province du Sichuan; Académie d’études sur le Gesar de l’Université du Nord-Ouest pour les groupes ethniques de la Province du Gansu; Institut d’études sur le Tibet et le Gesar de la Préfecture de Bdechen, Province du Yunnan; Section d’études sur le Gesar de l’Association de culture ethnique et populaire relevant de la Fédération des cercles littéraires et artistiques du Xinjiang.

	5.b.
	Consentement libre, préalable et éclairé :

Lors de la préparation de la proposition d’inscription, l’Institut de littérature ethnique de l’ACSS et le Groupe national de direction des recherches sur le Gesar/Geser ont collaboré avec la Région autonome du Tibet, la Région autonome de Mongolie intérieure, la Région autonome ouïgoure du Xinjiang, et les Provinces du Qinghai, du Gansu, du Sichuan et du Yunnan pour s’assurer du consentement libre, préalable et éclairé des communautés, des groupes et des chanteurs individuels concernés, et donc obtenir la confirmation des parties et leurs lettres de diffusion et d’autorisation. Pour de plus amples détails, on est prié de se reporter aux deux formulaires ci-joints concernant  « Cession de droits et l’enregistrement du document ». De plus, 13 certificats de mise en circulation approuvés sont joints aux documents supplémentaires [en Annexe (h)] [disponible pour consultation en ligne], témoignant de l’assentiment de la communauté ou des particuliers concernés au sujet du présent élément.

	5.c.
	Respect des pratiques coutumières en matière d’accès à l’élément :

Sachant l’importance considérable des conventions et coutumes populaires traditionnelles liées à la représentation de l’épopée Gesar, on a veillé à ce que les pratiques coutumières soient pleinement respectées, principe éthique de base régissant l’accès à la tradition épique:

Diverses activités rituelles consistant notamment à brûler de l’encens, à allumer un feu, à chanter et à faire des offrandes auront lieu avant la représentation publique de l’épopée.

Les chanteurs étant habitués à s’accompagner d’un instrument, ils se sentiront déroutés s’ils en sont privés. Il est impossible à un chanteur épique tibétain habitués à la « lumière circulaire » de se passer d’un miroir en bronze, un morceau de papier, etc., pas plus qu’un chanteur mongol ne peut se passer de son morin khuur (violon à tête de cheval).

Pour certains chanteurs épiques, un portrait du Roi Gesar doit être installé avant leur prestation. D’autres chanteurs peuvent avoir besoin, quant à eux, de porter de splendides habits religieux.

Le public ou les amateurs passionnés présentent parfois un hada au chanteur avant ses chants épiques.

	6.
	Inclusion dans un inventaire (cf. critère R.5) :

	
	Le présent élément a été inscrit sur la première Liste du patrimoine culturel immatériel national (au niveau de l’État), approuvée par le Conseil d’État en 2006, et placé sous l’administration directe de la Section du PCI du ministère de la Culture de la République populaire de Chine; 

Il a également été inscrit sur les premières listes du patrimoine culturel immatériel provincial ou régional (au niveau des provinces), approuvées par les autorités des Régions autonomes du Tibet et de Mongolie intérieure, de la Région autonome ouïgoure du Xinjiang, et des provinces du Qinghai, du Gansu, du Sichuan et du Yunnan en 2007, et placé sous l’administration directe de la Section du PCI du Bureau des affaires culturelles des autorités des provinces ou régions susmentionnées.

	7.
	Documentation 

	7.a.
	Documentation obligatoire et supplémentaire :

Primary materials

10 recent photographs for description of the element Gesar epic tradition.
A professional-quality video document of 10 minutes’ duration, reflecting the most significant aspects of singers and storytellers in the Gesar Epic tradition.
Supplementary materials

30 recent photographs for supplementary description for the element.

60 minutes edited video for supplementary description of the element.

60 minutes edited audio (wav format) for supplementary description of the element.

3 maps for description of the element.

– Chart of Distribution of Gesar Singers.

– Chart of Distribution of Gesar Epic.

– Chart of Distribution of Organizations Concerning Gesar Epic. 

Books

– Vjam dpal rgya mtsho ed., 2000. Rta Rgyugs Kri Gsol (Becoming the King by Winning Horse Race), the selected transcrptions from live Gesar performances, Tibetan, Beijing: Mi Rigs Dpe Skrun Khang (Ethnic Publishing House).

– Yang Enhong ed., 2002. Vgog Gling (The Battle Between Vgog Regality and Gling Regality), by Gesar Singer Bsam vgrub,Tibetan, Lhasa: Bod Ljongs Bod Yig Dpe Rnying Dpe Skrun Khang (Tibetan Ancient Books Publishing House of Tibet).

– Sečenmönhe ed., 2003. Boγda Gesar Han (Holiness King Gesar), by Gesar singer Jinba Jamsu, Mongolian, Hohhot: Inner Mongolian People's Publishing House.

2 tables concerning the element's main features

– Table 1. Main Types of Tibetan Epic Singers and Storytellers;

– Table 2. Tibetan Festivals Related to Gesar Singing and Storytelling.

2 booklets illustrating the element's general information:

– The Tibetan Heroic Epic King Gesar;

– The Mongolian Heroic Epic Geser.

13 released certificates with endorsement demonstrating the agreement of the community or individuals concerned the nomination.

	7.b.
	Cession de droits :

Annexée. 

	7.c.
	Liste de ressources supplémentaires : 

Damdinsürüng, C. 1957. Istoričeskie korni Geseriady, Moskau: Akademia Nauk SSSR.

Stein, R. A. 1959. Recherches sur L’épopée et le Barde au Tibet, Paris: Presses Universitaires de France.

Heissig, Walther. 1983. Geser–Studien:Unters.zu den Erzählstoffen in den “  neren » Kapiteln des mongolischen Geser-Zyklus, Opladen: Westdeutscher Verlag.

Chab spel tshe brtan phun tshogs ed., 1986. Tva si byang chub rgyal mtshan sogs kyis rlangs kyi po ti bse ru rgyas pa (the horn of rhinoceros: the history of rlangs lineage), lhasa:bo ljongs mi dmans dpe skrun khang.

Smon lam rgya mtsho ed., 1989. Jo bo a ti shas gter gyi bkav chemas ka khol ma (the history of hidden in pillar ),Lanzhou: Kan suvu mi rigs dpe skrun khang.

Zhao Bingli, 1990,1994,1998. Gesar xue jicheng(the Collected research papers on King Gesar),Vol.1-5,Lanzhou: Gansu Nationality Publishing House.

Gcod pa don grub & Chab vgag rta mgrin, 1994. Gling Gesar rgyal povi sgrung la dpyad pa kun gsal vphrul gyi me long (A study of Gesar epic: the mystery mirror),Xining: Qinghai Nationality Publishing House.

Yang Enhong,1995. Minjian shishen:Gesar yiren yanjiu (The Folk Divine Poets: A Study in the Singing Tradition of “  King Gesar »), Beijing: Chinese Tibetology Publishing House.

Vjam dpal rgya mtsho,1999. Gesar lun (on Gesar epic),Huhhot: Inner Mongolian University Press.

Vjam dpal rgya mtsho ed., 2000. Rta Rgyugs Kri Gsol (Becoming the King by Winning Horse Race), the finely selected versions of Gesar, Tibetan, Beijing: Mi Rigs Dpe Skrun Khang (Ethnic Groups Publishing House).

Yang Enhong ed., 2002. Vgog Gling (The Battle Between Vgog Regality and Gling Regality), by Gesar Singer Bsam vgrub,Tibetan, Lhasa:Bod Ljongs Bod Yig Dpe Rnying Dpe Skrun Khang (Tibetan Ancient Books Publishing House of Tibet).

Zla Bhe, 2002. Gling Gesar rgyal bovi bshad pa(A part of Gesar singing)VCD, Chengdu: Sichuan Digital Center of Audio & Video Publishing House.

Sečenmönhe, 2003. Boγda Ejen Gesar Khan (the complete edition of Gesar epic: vol.2), Hohhot: Inner Mongolian People’s Publishing House.

Chinese Epic (Institute of Ethnic Literature, Chinese Academy of social sciences): http://iel.cass.cn/read.asp?menuid=113

Gesar Epic (China’s Tibet): http://ti.tibet3.com/gesaer/index.htm

	8.
	Personnes à contacter

	8.a.
	État partie qui soumet la candidature : Chine

	8.b.
	Personne à contacter pour la correspondance :

Norbu wangdan, Ph. D., Associate Researcher

The Office of National Leading Group for Gesar Epic Researches

Institute of Ethnic Literature

Chinese Academy of Social Sciences

FL-1101, 5 Jiannei Dajie 

Beijing 100732

China

Tel.: +86-10-65137643

Fax: +86-10-65134585

Email to: norbu@cass.org.cn / hiddenepic@hotmail.com

	8.c.
	Organisme compétent associé :

Chao, Gejin Ph. D., Senior Researcher 

The Office of National Leading Group for Gesar Epic Researches

Institute of Ethnic Literature

Chinese Academy of Social Sciences

FL-1117, 5 Jiannei Dajie

Beijing 100732

China

Tel.: +86-10-85195623

Fax: +86-10-65134585

Email to: chogjin@cass.org.cn

	8.d.
	Organisme(s) communautaire(s) ou représentant(s) des communautés concerné(s) :

The Office of National Leading Group for Gesar Epic Researches

Institute of Ethnic Literature

Chinese Academy of Social Sciences

FL-1101, 5 Jiannei Dajie, 

Beijing 100732

China

Tel.: +86-10-65137643

Fax: +86-10-65134585

	9.
	Signature pour le compte de l’État partie :

	
	<signé>


LR09 – n° 00204 - page 11

